
Mercredi des Cendres 26 février 2020 [très tard dans la nuit]

L’abeille, la petite butineuse, a trouvé refuge en cœur de Dieu.
Chante la naissance du petit homme. Il n’est plus homme,
il n’est pas ange, mais il est comme un ange dans le Ciel.

Il a posé bagage et reprend souffle en joie donnée.
Chaque jour, offre-lui ton amour et sa parure en Ciel

se transformera pour resplendir au vent de Dieu.

Inhumation de ma sœur aînée et aimée, Liliane.

[Christine] Katia, dis-moi, dis-moi où vont les oiseaux qui s’envolent ? Dis-
moi, envole mon âme qui ne peut plus rester à quai. Ô, montre-moi la de-
meure où chacun se laisse caresser par le Vent et devient souffle de feu.
Ne me raconte pas d’histoires de pirates et de voleurs mais raconte-moi,
raconte-nous les mers du Ciel pour que, comme vous, nous prenions notre
envol dans la joie. Dès cette terre, comme vous le dites, nous sommes ap-
pelés à voler, alors montrez-nous l’envol et nous rayonnerons en nous du
chant des cigales.

[Katia] Passe le gué et en nos demeures viendras reposer. Choisis la nuit
couleur d’étoiles qui t’invite à nous imiter. Tu as pris le bateau et levé la
voile, laisse-la gonfler au vent et l’amour en toi chantera et dansera en
regardant l’Amour. Tu deviendras voltigeur en plus de passeur et les
étoiles scintilleront dans le cœur des hommes. Les sources de joie ré-
pandront leurs fragrances et les rivières aériennes feront pleuvoir des
pluies  de  parfums dans le  cœur des  hommes.  L’amour  est  douceur,
l’amour est parfum. Aime, aime ! L’amour chante, l’amour vibre, l’amour
fait exulter le cœur de l’homme et l’amour fait rayonner l’homme. 

L’abeille, la petite butineuse, a trouvé refuge en cœur de Dieu. Bouton
d’or au parfum de violette, elle trouve parfum de cithare et ses ailes
nouvelles apprennent à se déployer.
Chante la naissance du petit homme. Il n’est plus homme, il n’est pas
ange, mais il est comme un ange dans le Ciel. Au doux son de la viole, il
apprend à se laisser aimer. Il a posé bagage et reprend souffle en joie
donnée. Chaque jour, offre-lui ton amour et sa parure en Ciel se trans-
formera pour resplendir au vent de Dieu.

L’amour est notre nourriture. L’oubli nous sépare et ne nous fait pas
descendre. Ô, c’est si doux l’amour, si tu savais ! L’amour est une ca-
resse incessante qui déploie nos ailes et ennoblit nos âmes. 

Petit être de cœur que j’aime, que toujours j’ai aimé, je vois que ton
cœur au mien joue même envol. En même temps déployons nos ailes,
pour chanter l’amen et la joie du Refuge. Dans cette aventure, nous ne
sommes pour rien, seul l’Amour l’a choisie pour embellir les âmes et
dire haut et fort que l’amour n’a pas de frontières et que tous nous nous
levons au Vent nouveau, que tous nous entendons et ressentons l’appel
et que tous sommes unis pour un même voyage, dans un même paysage
qui n’a de contour que la voie lactée de Son Cœur ouvert pour mieux



donner, ouvert pour mieux S’abandonner, ouvert pour mieux resplendir
du feu qui l’habite. Viens, viens, l’amour est paix et cette paix, je vous la
transmets dans l’écriture de nos devenirs, de nos existences réelles, pré-
sentes et toujours proches.
Réjouis-toi parce que l’amour est joie. 
Réjouis-toi parce que sonnent les cloches et que l’ange à la clarinette
ouvre la voie au Soleil à venir.
Réjouis-toi parce que les étoiles brillent et d’un feu nouveau bercent et
incendient vos nuits de nos poussières d’étoiles. 
Réjouis-toi parce que nous t’aimons, parce que je t’aime et que l’Amour
est roi.
Réjouis-toi parce que l’amour d’ici a envahi ta demeure, apprends à le
chanter et à le donner.
Réjouis-toi car l’Amour a enfermé dans l’écrin de Son Cœur les âmes
trompées.  Les  menteurs  et  toutes  leurs  lois  profanes  seront  passés
comme l’or au creuset et la terre triste et morne, terne et sans saveur,
retrouvera délicatesse en flamme nouvelle. 

Il descend le bâton de la Parole joyeuse et sage. Il vient le temps de la
nouvelle Aurore et vous resplendirez tous au Vent de Dieu.
Ne craignez pas les souffrances,  elles ne sont que voiles pour mieux
vous voiler la beauté mais, au travers d’elles, l’homme acquiert la force
en l’âme et le feu invisible en le cœur. N’ayez pas peur, ni des petites
morts, ni des terreurs, ni des souffrances. Au-delà d’elles, le jour est Lu-
mière et les ténèbres dévoilées se meurent. 

L’homme est vainqueur !
L’homme au cœur pur a pour manteau la Lumière du Christ en son
cœur.

Exulte de joie mais surtout, surtout, surtout, aime en le cœur profond.
Apprends à descendre les rivières et à voltiger dans l’espace. Apprends
que l’amour n’a pas de frontières et que toutes les étoiles ont même
Père. La matière a fait ses choix mais elle n’est pas éternelle ; la lumière
reste, elle illumine et apaise parce qu’en elle le Cœur d’or resplendit.

L’amour et l’amour seul sauvera le troisième millénaire.

Travaille à malaxer ton cœur pour adoucir ses contours et donner lu-
mière en cœur des hommes. Moi je suis là  et  je t’aime et  mon âme
rayonne de cet amour qui se donne. Sois joie comme moi, comme nous
et ensemble ferons la farandole !

Ta Liliane en libellule se lèvera.
Vêts-toi du chant et porte fraîcheur car je viens en ta demeure porter
nouvelle aurore.


